
 
Comité de Bourg-en-Bresse 

 
Lundi 14 octobre 2013 

 
Bonjour.  
 
Nous avons bien reçu votre invitation pour une réunion des organisations du Front de 
Gauche en vos locaux ce mardi 15 octobre.  
 
- Ainsi que vous le savez, nous sommes engagés dans une coordination avec les 
autres organisations du Front de Gauche de Bourg-en-Bresse, ainsi qu'avec le NPA, 
dans l'élaboration d'une liste et d'un programme en vue des prochaines élections 
municipales.  
 
- Ce programme se construit sur la base des principes qui sont ceux du Front de 
Gauche, dont vous êtes et dont nous sommes, avec sept autres organisations,  
parties prenantes. Le front populaire que nous devons appeler de nos voeux ne peut 
plus se former - quelques soient vos regrets - autour du PS, ou avec lui. Il n'est plus 
de gauche.  
 
- Depuis le mois d'avril dernier, nous vous avons écrit à plusieurs reprises afin de 
discuter avec vous du principe d'une action qui soit commune à tout le Front de 
Gauche. Sans aucune réponse de votre part, nous avons avancé.  
 
- Nous restons toutefois ouverts, ainsi que nos "co-listiers" à la possiblilité que vous 
nous rejoigniez, ainsi que des socialistes et des écologistes qui ne se retrouvent plus 
dans l'option droitière, les mesures anti-sociales et la politique d'austérité du 
gouvernement Hollande.  
 
- Les élections récentes, et encore celle d'hier, nous montrent l'urgence absolue qu'il 
y a pour nous, forces réellement de gauche, à proposer aux travailleurs un espoir et 
une véritable alternative politique, sociale et économique.  
 
- Comptez-vous vraiment vous allier avec les pseudos socialistes alors qu'on 
constate que les électeurs cessent de voter parce qu'ils ne trouvent plus l'offre d'un 
réel programme "de gauche" ?  
 
- Ne croyez-vous pas que nous porterions une énorme responsabilité historique en 
continuant de soutenir un gouvernement de casse sociale et de complicité avec les 
puissances libérales, et dont toute la politique contribue au développement du Front 
National ?  
 
- Pensez-vous qu'il soit de bonne stratégie de s'allier avec le PS au moment précis 
où la base des organisations qui le soutiennent sont en train de se détourner de lui, 
comme encore ces jours derniers Eva Joly et son manifeste "Love", tout à fait en 



osmose avec les priorités du Front de Gauche ? "Rassembler", oui, mais pas 
n'importe quoi et n'importe qui.  
 
Mais il n'est rien de ce qui précède que vous ne sachiez déjà, et nous ne croyons 
pas que vous ayez besoin de ces rappels pour prendre vos décisions.  
 
Nous les attendons avec espoir et confiance.  
 
Les secrétaires du Comité du PG de Bourg-en-Bresse :  
 
Philippe Lerda 
Gérald Dupeyrot 
 
 
 
PS :  Au cas où vous ne l'auriez pas lu, nous vous adressons en PJ le dernier bulletin 
de notre ami Angelo Ingarao, "informons nous avec internet n°213", dont nous 
approuvons chaque mot :   

"La question pour le Front de Gauche est : faut-il participer à des listes dirigées par le 
PS dès le premier tour ou au contraire présenter des listes autonomes. 

Les dirigeants du Parti Communiste ont pris la décision à Paris de participer dès le 
premier tour à la liste conduite par le PS. Un article de l'Humanité tente, analysant le 
premier tour des cantonales à Brignoles, de justifier ce choix injustifiable et voici le 
commentaire que j'ai envoyé au journal :  

Le résultat du premier tour à Brignoles montre tout simplement le rejet de la politique 
du pouvoir PS ainsi que le manque de crédibilité d'un communiste qui met en avant 
le soutien (cadeau empoisonné) des solfériniens parisiens. Quand on sait de plus 
que le PS local soutenait la candidature des écologistes on mesure à quel point il est 
irresponsable de ne pas être cohérents et clairs. Le Parti Communiste doit rompre 
définitivement avec l'idée d'union de la gauche avec les socialistes. Premièrement, 
ils ne sont plus, à supposer qu'ils l'aient été, de gauche. Deuxièmement, le PS, 
partout où il le peut, attaque les candidats communistes sortants. Troisièmement, et 
c'est le plus important, participer dès le premier tour à des listes conduites par le PS 
revient à approuver la politique nationale du pouvoir PS, avec l'excuse que les 
municipales sont des élections locales, alors que par ailleurs, le Parti Communiste 
combat (pas assez à mon goût) cette politique. Où sont la clarté et la cohérence ? La 
seule ligne claire, quand on veut dénoncer et combattre la politique des 
« socialistes » au pouvoir, quand on veut promouvoir une vraie politique de gauche, 
est : 

1. Dans les villes où le sortant est un PS, on fait une liste indépendante, ouverte 
à tous ceux qui dénoncent la politique du pouvoir actuel. Au deuxième tour on 
négocie sur la base d'un rejet de la politique du pouvoir actuel, 
particulièrement en ce qui concerne les conséquences pour les communes. 

2. Dans tous les autres cas, en particulier si le sortant est communiste (dans ce 
cas, candidat « naturel » à la fonction de maire), formation de listes avec tous 
ceux qui veulent une véritable politique de gauche et rejettent la politique du 
pouvoir actuel."  


